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Des coptes d'Egypte ont assisté en grand nombre samedi 6 janvier à la messe de Noël, célébrée 

dans la Cathédrale de la nativité du Christ sous haute sécurité, après une année marquée par des 

attaques jihadistes meurtrières contre cette communauté chrétienne. 

 

La police avait renforcé la sécurité dans les églises du pays, notamment cette nouvelle 

cathédrale située à l'est du Caire, où le président Abdel Fattah al-Sissi s'est rendu pour l'occasion, les 

chrétiens de tradition orientale fêtant Noël dimanche. Arrivé aux côtés du pape copte orthodoxe 

Tawadros II, M. Sissi est remonté jusqu'à l'autel au milieu des youyous de joie et des "nous vous 

aimons" criés par les fidèles. "Nous vous aimons aussi", répond le président, qui a multiplié ces 

derniers mois les gestes d'ouverture en direction de la minorité chrétienne. Les coptes représentent 

10% des quelque 96 millions d'habitants de I'Egypte et sont présents dans tout le pays. Ils sont 

faiblement représentés au gouvernement et se disent marginalisés. A l'occasion de cette messe de 

Noël, les routes avaient été barrées et d'importantes forces de sécurité déployées autour de la 

cathédrale, située dans une nouvelle capitale administrative actuellement en construction à l'est du 

Caire. M. Sissi a qualifié cette église de "message de paix et d'amour au monde". Des responsables 

militaires et politiques ont également assisté à la liturgie, célébrée en grec ancien et en copte. -"Il nous 

a sauvés"- Des fidèles se prenaient en photo devant un arbre de Noël à l'entrée de l'église tandis qu'à 

l'intérieur, certains étaient munis de drapeaux égyptiens. "C'est vraiment excellent (qu'il soit là)", 

confie une volontaire de l'église, Sandy Atef. "Je l'apprécie beaucoup car il nous a sauvés des Frères 

musulmans ", renchérit Hedy Elwahsh, une chrétienne évangélique présente à la messe, en référence 

à la destitution de l'ancien président islamiste Mohamed Morsi en 2013 par l'armée, dirigée à l'époque 

par M. Sissi. Depuis, le pays est en proie à une vague d'attaques menées par la branche égyptienne du 

groupe jihadiste Etat islamique (EI). Des centaines de policiers et soldats, ainsi que des civils ont été 

tués. Les attaques à répétition contre les coptes ont fait d'eux une cible de choix pour l'El, qui ne se 

contente plus seulement de viser les membres des forces de sécurité. La série noire a démarré en 

décembre 2016 avec un attentat suicide contre une église du Caire, contiguë à la cathédrale Saint-

Marc, siège du pape de l'Eglise copte orthodoxe Tawadros II. Bilan 29 morts. Puis, sous la menace 

d'extrémistes, des dizaines de familles coptes ont fui en février la région bouclée du Nord-Sinaï. En 

avril, deux autres attentats, contre deux églises à Tanta et Alexandrie (nord), ont fait 45 morts. En 

mai, au moins 28 personnes, dont de nombreux enfants, ont été tuées dans l'attaque d'un bus 
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transportant des pèlerins vers un monastère copte, dans la province de Minya, à plus de 200 km au 

sud du Caire. Dernière attaque en date, une fusillade revendiquée par l'EI a fait neuf morts dans une 

église au sud du Caire la semaine dernière. Samedi en pleine messe de Noël, le président Sissi s'est 

efforcé de rassurer la communauté copte en insistant sur l'unité de l'Egypte: "Vous êtes notre famille, 

vous êtes des nôtres, nous sommes unis et personne ne nous divisera". VATICAN 6.1.2018 

  

 

 

 

Après les Pères du second siècle, l'Eglise entre dans un dialogue périlleux avec le gnosticisme 

et la philosophie grecque. Ces systèmes de pensée qui, dans la recherche de Dieu et de la vérité, se 

fondaient tous deux sur la raison, rencontrèrent en face d'eux les théologiens alexandrins dont les plus 

éminents, Clément et Origène, réussirent à en briser l'emprise. Mais cette victoire avait son prix, car 

les alexandrins absorbèrent dans leurs apologies et leurs dialogues les principes du gnosticisme et de 

la philosophie grecque en même temps qu'un grand nombre de leurs termes techniques. Ils 

empruntèrent même à ces philosophies les méthodes de contemplation, héritées par celles-ci de 

Platon. 

La part des valeurs du gnosticisme et des vues philosophiques du platonisme et du 

néoplatonisme qui devaient imprégner la vie contemplative est en vérité importante. Tel un lourd 

fardeau, elle allait peser sur l'esprit ascétique, simple à l'origine, des Pères. 

Il n'y a pas lieu de retracer ici en détail les principes de l'origénisme et de ses méthodes 

contemplatives, ainsi que le gouffre qui les sépare de la simplicité de l'esprit évangélique; il suffit 

d'attirer l'attention du lecteur sur l'influence exercée en ce temps par Clément et Origène non 

seulement sur l'école d'Alexandrie, mais sur l'ensemble du monde chrétien. Car ceux qui subirent 

l'influence d'Origène ou devinrent ses disciples et lui vouèrent une folle fidélité furent parmi les plus 

grands théologiens du monde. La plume hésite à les mentionner tous. Mais nous remercions Dieu de 

ce que l'influence de la philosophie hellénistique ou du gnosticisme ait généralement échoué sur le 

plan théologique. Ses effets se sont limités aux méthodes de la pensée spirituelle, ascétique et mys-

tique. Ils se réduisent progressivement au cours des siècles, même s'il en reste des traces dans les 

doctrines et les terminologies théologiques de toutes les Eglises du monde. 

Pour familiariser sommairement le lecteur avec le contenu des méthodes de la philosophie 

grecque ou du gnosticisme qui imprégnèrent l'origénisme, disons que celui-ci peut être décrit comme 

le passage d'un amour réaliste et effectif de Dieu à un amour intellectuel et illusoire de celui-ci. C'est 

l'abandon de l'authentique communion aux souffrances du Christ pour une simple contemplation de 

cette communion et pour la jouissance mentale qui peut en être tirée. En outre, l'origénisme élabore 

des méthodes intellectuelles et ascétiques permettant à l'homme de faire son chemin jusqu'à Dieu, 

comme si Dieu était un point que nous nous fixons sur une carte spirituelle avant de nous diriger vers 

Lui en nous servant de notre raison et de la discipline ascétique jusqu'à ce que nous ayons atteint notre 

but. 

En réponse à toutes ces constructions philosophiques et intellectuelles, il suffirait de dire que 

le Christ n'était pas un philosophe. Ni dans son amour ni dans son sacrifice de Lui-même, Il ne s'est 

appuyé sur la logique ou la raison. Il n'a pas été manifesté à notre intelligence comme un thème, une 

théorie, ou une idée que nous puissions atteindre par notre propre effort. Il se manifeste plutôt au 
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coeur comme une puissance authentique de renouveau, comme un grand amour rédempteur et la joie 

de la vie éternelle, car I1 est celui qui dit : «bienheureux les coeurs purs, car ils verront Dieu» (Mt 5, 

8). Il faut aussi remarquer que le Christ vient vers nous quand nous l'aimons, mais qu'il nous est 

impossible de l'atteindre par nos propres efforts. 

Avec l'apparition de saint Cyrille dôAlexandrie s'ouvre un âge nouveau pour l'Eglise, au cours 

duquel la théologie alexandrine sera purgée par le feu. Elle sera ainsi complètement et définitivement 

débarrassée de l'ascétisme et de l'intellectualisme origéniens. Cela vaut autant pour la théologie 

dogmatique, qui s'occupe des principes de la foi et des termes techniques qui s'y rapportent, que pour 

la théologie ascétique d'inspiration évangélique. 

La théologie de saint Cyrille est une théologie orthodoxe, claire et conforme à l'enseignement 

de l'Eglise, aussi satisfaisante qu'inspirante pour l'esprit. Pour lui, la vision est un mode essentiel de 

fusion avec Dieu, qui vient couronner la foi qu'on a en Lui, et qui apporte à l'homme la joie du salut 

plutôt que la jouissance intellectuelle. La connaissance n'est pas un moyen pour atteindre Dieu. Elle 

est au contraire le résultat, le fruit et le don de l'Esprit Saint qui habite en nous. Ainsi saint Cyrille 

retournait-il complètement tous les principes de l'origénisme. 

Sans doute, l'un des éléments qui influèrent le plus directement sur la théologie de saint Cyrille 

et, avant lui, sur celle de saint Athanase, fut la vie de saint Antoine, qui avait acquis la plénitude de 

la grâce et la perfection des vertus, en même temps que tous les dons spirituels qui proviennent non 

pas de la contemplation spéculative, mais de la foi, de la vie, de la simplicité du coeur et de la mise 

en pratique de l'évangile. Grâce à la simplicité de sa vie de foi et de croyance à l'évangile, saint 

Antoine avait satisfait à toutes les exigences conduisant à la participation à la nature divine par une 

communion directe avec le Christ dans l'intimité de l'amour, du sacrifice et de la prière. 

Une des magnifiques caractéristiques de la théologie de saint Cyrille est qu'il ne considère pas 

l'union avec Dieu comme le résultat des efforts de purification ascétique ou de la méditation 

contemplative. Notre union avec Dieu a déjà été accomplie et achevée en nous par l'Incarnation. Nous 

sommes les fils du Dieu Vivant à travers Christ, des fils par participation, pourrait-on dire. Notre 

union avec la nature divine signifie exactement notre filiation divine. Celle-ci nous est accordée par 

Dieu à travers la foi en Christ et l'habitation en nous de l'Esprit Saint, qui donne à nos esprits 

l'assurance immédiate d'être devenus les enfants de Dieu. 

  

Saint Cyrille dit que notre communion à la divinité du Christ signifie notre union avec la Trinité 

ð ce qui, à son tour, permet à la nature divine de pénétrer en nous et de nous embraser comme le feu 

embrase un morceau de fer et le porte à incandescence. Tout ce que nous avons à faire après avoir cru 

en Christ et découvert la réalité de notre communion avec Lui, est de permettre à la divine et ineffable 

beauté de la nature de la Trinité de reposer en nous, de briller et de resplendir.1  

Pour saint Cyrille, le combat ascétique n'est rien d'autre qu'un effort pour nous mettre en 

conformité avec l'Esprit Saint qui habite déjà en nous, et avec la pensée du Christ qui nous emplit. Le 

Saint-Esprit que Dieu nous donne aussitôt qu'Il habite en nous, nous qualifie pour acquérir la 

ressemblance du Christ et fait de nous, par conséquent, une vraie image du Père.2 Lorsque nous avons 

acquis la ressemblance au Christ grâce à l'Esprit habitant en nous, nous devenons fils par participation, 

et lorsque nous prenons part à la nature divine comme fils avec le Christ, nous entrons en union avec 

Dieu à travers l'Esprit Saint.3 

 

 



S'il arrivait que soit rompue notre intimité avec l'Esprit Saint ð chose tout à fait improbable, 

même dans les pires conditions ð nous perdrions à jamais l'espoir de voir Dieu habiter en nous.4 

L'Esprit Saint n'est pas seulement la source de la vie spirituelle dans l'âme; il est aussi l'origine 

et le fondement de la connaissance spirituelle. C'est lui qui nous fait comprendre ce qu'est la grâce 

dans cette vie. Ainsi, la pleine connaissance de Dieu, c'est-à-dire la vision au sens plein du mot, n'est 

pas une fin que nous devons nous proposer dans notre vie ou dans le siècle à venir. Elle fait partie au 

contraire de cette vie de participation que nous vivons au sein de la nature divine par la foi dès le 

premier instant où le Saint-Esprit habite en nous. 

Saint Cyrille le Grand dit que, puisque Christ resplendit en nous par la connaissance à travers 

l'Esprit Saint, nous percevons Dieu, et l'intellect du Christ devient nôtre, car l'intellect du Christ n'est 

rien d'autre que l'Esprit Saint qui habite en nous.5 Quant à notre croissance dans la perception  

complète de Dieu, celle-ci est liée à notre vie sacramentelle : 

 

La connaissance complète du Christ commence avec le baptême où nous recevons 

l'illumination par l'Esprit Saint.6 

 

Même la chair dans sa vie participe dans une certaine mesure au mystère de l'union avec Dieu, 

en particulier lors du sacrement de l'Eucharistie, dans une communion corporelle réciproque avec le 

Christ.7 

 

Nous pouvons remarquer que, pour saint Cyrille, la perception totale (qui n'est rien d'autre que 

la vision dans son sens le plus parfait) et l'union mystique avec Dieu (qu'il appelle souvent 

"déification") ne sont pas tant des fins à atteindre que des vérités auxquelles l'homme parvient en 

esprit dans les sacrements, comme don de la grâce. La vision ne vient pas en récompense d'une 

méticuleuse méthode contemplative, mais comme l'illumination accomplie par l'habitation en nous 

de l'Esprit Saint. L'Union qui est la fin des fins n'est pas un objectif lointain, elle est acquise dans le 

sacrement de la sainte communion. Cela est aussi aisé et réaliste que manger le pain et boire à la 

coupe. L'homme n'a rien d'autre à faire ensuite, sinon laisser s'accomplir ce qui est en latence dans ce 

sacrement, s'en tenir à ce qui lui a été offert, manifester par ses actions la miséricorde qui lui a été 

accordée sans contrepartie, et répondre à la dette d'amour qui a été déversée en lui par l'Esprit Saint. 

Dans la théologie de saint Cyrille nous ne trouvons pas de référence à la méthode de Denis 

l'Aréopagite dont dépendent la plupart des théologiens de l'est comme de l'ouest, et notamment les 

mystiques occidentaux. Cette méthode passive s'emploie à décrire une voie abstraite vers la 

connaissance de Dieu dans l'obscurité, le néant, l'absence de nom et la non-existence en rapport avec 

Dieu. Saint Cyrille, lui, voit Dieu dans l'éclat de sa lumière, manifestée dans la face du Christ, qui est 

venu pour disperser toute obscurité et illuminer tout homme en ce monde. Saint Cyrille répète les 

mots "lumière" et "illumination" dans toutes ses définitions et dans toutes ses intuitions de Dieu. 

  

Saint Cyrille se familiarise avec les perfections de Dieu grâce à cette vision lumineuse dans 

son coeur qui est l'oeuvre de l'Esprit Saint, dans laquelle l'homme reçoit d'emblée l'intellect du Christ 

à travers lequel il voit, aime et approche le Père avec toute l'audace et le courage du Fils et avec la foi 

et la familiarité du Christ Lui-même. 

Jamais nous ne verrons saint Cyrille présomptueux au point de chercher Dieu si ce n'est sous 

la conduite de l'Esprit, qui illumine le coeur et lôintelligence de l'homme. C'est pourquoi la théologie 

de saint Cyrille ne plonge jamais dans les ténèbres qui enveloppent Dieu et cachent la gloire de sa 



divinité à l'intelligence humaine non déifiée par le Christ ou l'Esprit Saint. Nous ne verons pas non 

plus saint Cyrille essayer de surmonter son impuissance ou d'oublier son ignorance en contemplant 

Dieu sans l'aide de l'intellect du Christ. Ainsi sa théologie ignore-t-elle les ténèbres de 

l'inconnaissable, l'obscurité de l'incompréhensible, car il vivait véritablement et réellement en Christ, 

et voyait le Père dans son Fils Jésus Christ d'une manière aisée et convaincante qui fait que sa 

théologie ouvre pour nous une voie nouvelle, facile et vivante vers la vision de Dieu. 

Dans la théologie de saint Cyril nous voyons que la seule différence entre la vision de Dieu 

dans le présent et celle que nous en aurons dans la vie à venir vient de ce que le Christ dans la vie 

présente nous prête sa lumière et son intelligence en proportion des besoins de notre salut et de 

manière à nous préparer à notre résurrection. Dans la vie à venir, Il nous prodiguera sa lumière et sa 

pensée à la mesure de ce qu'exigera notre vie avec le Père, et la vision complète que nous aurons de 

Lui quand «nous Le verrons comme Il est».8 

Saint Cyrille le Grand définit ainsi le sens de la vision du Dieu face à face : 

 

Nous verrons Dieu comme Il est, ce qui veut dire que, le visage non voilé et l'esprit ouvert et 

débarrassé de tout obstacle, nous recevrons une impression vraie de la beauté du Père Lui-même, et 

cela à travers la contemplation de son Fils unique qui est venu vers nous de sa part.9 

 

Ainsi, la théologie à la fois simple et profonde de Saint Cyrille nous montre qu'il nous est 

absolument impossible d'acquérir une vision claire et complète de Dieu sans la médiation du Christ. 

C'est le Christ qui agit en nous par sa personne et par le mystère de son incarnation puis celui de sa 

mort, et enfin celui de sa résurrection et de sa glorification. Car, selon Cyrille, la gloire du Père ne 

peut être vue qu'à travers la gloire du Christ, puisque la gloire du Christ n'est rien d'autre que la 

manifestation et la puissance de la gloire du Père «de manière à ce qu'ainsi que le Christ a été relevé 

des morts par la gloire du Père, nous puissions nous aussi marcher dans la nouveauté de la voie» (Rom 

6, 4). De même, la gloire du Père ne peut être manifestée que par la manifestation de la gloire du 

Christ : «quand Il  viendra dans sa gloire et dans la gloire du Père» (Luc 9, 26).  

Saint Cyrille insiste souvent sur le point que l'essence de la vision est la manifestation de la 

nature du Père qui, pour la sensibilité et du point de vue de celui qui la contemple, est une beauté 

transcendante (la beauté de la nature divine)10, et que ce à quoi nous participons est cette beauté même 

perçue à travers la médiation de l'Esprit Saint.  

Quant à la gloire du Christ, elle resplendit dans notre intelligence en tant que connaissance ou 

vision nouvelle. Saint Cyrille lôappelle "intuition divine" , qui est aussi ce que décrit 

saint Paul : « ... afin que le Dieu de notre Seigneur Jésus Christ, le Père de gloire, vous donne un esprit 

de sagesse et de révélation dans sa connaissance; et qu'Il illumine les yeux de votre coeur, pour que 

vous sachiez quelle est l'espérance qui s'attache à son appel, quelle est la richesse de la gloire de son 

héritage ...» (Eph 1, 17-18), et qui prend place lorsque l'Esprit Saint embrase l'âme et déifie la nature 

humaine. L'homme voit alors le Christ face à face à travers la médiation de l'Esprit Saint. La vision 

du Christ nous conduit à une communion mystique avec la Trinité, qui sera manifestée lors de 

l'illumination complète dans le siècle à venir.11  

 

Nous pouvons aussi remarquer dans la théologie alexandrine dans son ensemble, dont saint 

Cyrille le Grand est un représentant, une insistance récurrente sur la gloire du Christ ainsi que celle 

du Père comme essence de la manifestation et de la vision. Saint Cyrille avec son sens théologique 

exprime le plus magnifiquement sa vision de la gloire du Christ en la décrivant comme "la beauté de 



la nature divine", et il considère que cette beauté est objet de communion et de joie ineffable, comme 

le disent les Ecritures : « ...afin que vous soyez aussi dans la joie et dans l'allégresse lorsque la gloire 

apparaîtra» (I Pierre 4, 13).  

 

Père MATTA EL-MASKIN 

1919-2006 

 

Cet aperçu de la théologie copte, dû au célèbre spirituel contemporain du monastère de S. 

Macaire-le-Grand, dans le Wadi El Natrun, est paru en anglais dans Saint Mark, mai 1989, pp. 1-6 

(N.D.L.R.). 
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LE THORONET (83)  : C®l®bration îcum®nique ¨ lôabbaye du Thoronet (Var) samedi 13 

janvier 2018, retransmise sur France 2, Le Jour du Seigneur le 21 janvier. « Les chrétiens et les images 

», « Le visage du Christ » « Quelle unité dans la diversité ? » Sont représentées les Eglises catholique, 

copte orthodoxe, russe orthodoxe et protestante unie et leurs chorales respectives. ï Mot dôaccueil et 

prière de réconciliation par Mgr D.Rey : « Je suis très heureux de vous accueillir dans ce site 

exceptionnel de lôabbaye du Thoronet. Pendant des si¯cles, la pri¯re des moines cisterciens a habité 

ce sanctuaire. En ce lieu habité par le silence et propice à la méditation, leur chant a fait vibrer la 

pierre. La vie des moines ®tait rythm®e par le travail et les offices liturgiques <é> Comme chr®tiens, 

nous sommes requis ¨ discerner, ¨ nous laisser ®merveiller par la beaut® de Dieu <é> Elle nous invite 

¨ faire de notre vie, une îuvre dôart et ¨ transfigurer le monde è. ç Durant lôhistoire, nos diff®rentes 

églises se sont violemment déchirées en particulier autour de la question des images et des 

représentations de Dieu. Nous avons ainsi défiguré le beau visage du Christ. Confessons ensemble 

notre besoin dô°tre sauv®s et r®tablis dans la paix et lôunit®. è   

- Prédication de père Serge Herasimenko, russe orthodoxe, Marc1,9-11 Le Baptême de 

Jésus. Extrait : ç LôEsprit annonce le Messie, il repose sur le Christ après son baptême dans le 

Jourdain. Le Christ ressuscit® donne lôEsprit ¨ lôEglise, côest-à-dire à chacun de nous, comme le dit 

saint S®raphim de Sarov : Le but de la vie chr®tienne consiste en lôacquisition du Saint Esprit. è 

- Prédication du pasteur Christian Badet, Marc 7, 31-37. Evangile lu par la pasteure 

Noémie Woodward. J®sus en ses îuvres de mis®ricorde. Extrait « Ephphta, ouvre-toi » ce qui arrive 

à cet homme (sourd-muet) de lôEvangile, côest quôil va passer dôhomme-objet à sujet. Celui qui était 

sans voix va sô®veiller ¨ la parole, et en m°me temps ¨ sa libert® et ¨ sa propre histoire <é> Que le 

ciel sôouvre pour tous ceux qui sont en attente dôesp®rance, de secours, de gu®rison. Que le ciel 

sôouvre pour tous ceux qui souffrent. Côest peut-être ici la prière de Jésus, et côest aussi la nôtre. 

Ephphata. Ouvre-toi » 

- Pr®dication de Mgr Athanasios, m®tropolite de lôEglise copte orthodoxe, Matthieu 27, 

27-31. Evangile lu par le sous diacre Frumentius Patrick. Jésus en sa Passion. Extrait : « Couronné 

dô®pines, rev°tu de la pourpre dôignominie, ayant dans sa main droite un roseau en guise de sceptre, 

J®sus nous fait constater la parole quôil a dite : ç Mon royaume nôest pas de ce monde. Je suis n®, je 

suis venu en ce monde pour rendre témoignage à la vérité ; et quiconque eest pour la vérité écoute ma 

voix. » (Jean 18 :33-37) Sa fonction nôest pas de lever des imp¹ts, ni de commander les arm®es, mais 

dôenseigner les v®rit®s ®ternelles, de donner aux ©mes les lumi¯res de la vraie vie, de leur fournir les 

moyens dôentrer avec lui au royaume de Dieu <é> De la royaut® spirituelle de J®sus, les grands 

prêtres font devant Pilate une accusation politique. ç Voici lôhomme, Crucifie-le è <é> La Sainte 

Face nôest pas seulement sanglante et d®figur®e. Côest aussi celle de Dieu immol® et triomphant. Dieu 

de Dieu, Lumière de Lumière. » 

- Prédication de Mgr Dominique Rey, évêque de Fréjus-Toulon, Matthieu 17, 1-12. 

Evangile lu par le diacre Richard. Jésus en sa gloire. Extrait : « Jésus rayonne comme un soleil. Tout 

dôun coup son visage se transfigure. Ainsi sôaccomplit lôEcriture. ç Je vais faire de toi la Lumi¯re des 

nations è <é> La pl®nitude de la divinit® se r®v¯le dans une humanit® rendue totalement ¨ lôAmour 

transparente du P¯re <é> La voix du P¯re entendue dans lôAncien Testament sôefface avec le Christ, 

puisque d®sormais, elle sôaccomplit en Lui. Cette voix du P¯re transperce la nu®e : ç Celui-ci est mon 

Fils bien-aim® en qui jôai mis toute ma confiance, ®coutez-le è <é> Le temps de lôEglise est le temps 
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de lôouµe, du ç chema Isra±l è, de lô®coute qui implique une attention, un recueillement et une 

int®riorisation. Dans un monde parasit® par le bruit, subjugu® par lôimage, notre qu°te de Dieu passe 

par cette injonction que lôEvangile nous r®p¯te en ce jour : Ecoutez-le » Après lecture du Credo et du 

Notre P¯re par le clerg® et lôassembl®e, la Bénédiction (finale) est donnée par le pasteur Christian, le 

père Serge et les évêques Dominique et Athanasios. 

 

FREJUS (83) : Soir®e de pri¯re pour lôUnit® des chrétiens en la cathédrale de Fréjus, mercredi 

24 janvier. Sont représentées les Eglises anglicane, catholique, copte orthodoxe, réformée luthérienne 

et vaudoise. Invocation au Saint Esprit, prière pour la Réconciliation, chaque lecteur a des chaînes 

quôil laisse tomber sur le sol apr¯s lecture. Nous nôavons par re­u un esprit qui nous rend esclave et 

nous ramène à la peur. Implorons la miséricorde de Dieu, confiants dans sa puissance salvatrice. 

Lecteur anglican : « délivre-nous Seigneur des nouvelles formes dôesclavage è, Rev. Dr. Tom Wilson 

; lecteur orthodoxe « délivre-nous Seigneur de la pauvreté, marginalisation, discrimination », sous 

diacre Frumentius-Patrick ; lectrice protestante : « délivre-nous Seigneur de la crainte, du soupçon, 

du désespoir », pasteure Sibylle Klumpp. Animateur : père Grégoire (Eglise catholique des Adrets) « 

Le Seigneur est notre force et notre lib®rateur, il est notre salut. Quôil nous délivre du péché et nous 

guide vers sa sainte Demeure ». Proclamation de la Parole de Dieu : Exode 15, 1-21 «  Le Seigneur 

est ma force et ma louange, il est mon libérateur » par Madame Marion Siggeman (Eglise anglicane). 

Psaume 118 (117), 5-7, 13-24 et Evangile Marc 5, 21-23 par le pasteur Stefano Mercurio (Eglise 

vaudoise). Prédication par Mgr Athanasios (Eglise copte orthodoxe). Mort et résurrection de la fille 

de Jaïre. Extrait. Selon lôAncien Testament, Dieu est celui qui fait mourir et fait vivre (Dt 32, 39 ; 

1S2,6 ; 2R5,7) Il est le maître de la vie et de la mort. Mais le dernier livre de lôAncien Testament, le 

livre de la Sagesse (Sg 1, 13-15 ; 2, 23-24) composé un siècle avant le Christ, a cette affirmation 

®tonnante : ç Dieu nôa pas fait la mort, il ne se r®jouit pas de voir mourir les °tres vivants è Les vivants 

auxquels pense lôauteur, ce sont les humains, car il pr®cise : ç Dieu a cr®e  lôhomme pour une existence 

impérissable, il a fait de lui, une image de sa propre identité » Le récit évangélique, proposé ce soir, 

montre J®sus attentif ¨ la pri¯re de Jaµre et lôexhorte ¨ la confiance. Il se jette aux pieds de Jésus et lui 

annonce la fatale nouvelle : sa fille unique de douze ans était mourante. Celle pour qui vous priez 

nôest plus. J®sus p®n¯tre dans la maison de Jaµre et rassure la foule en pleurs. ç Retirez-vous, elle nôest 

pas morte, elle dort » Pourquoi tout ce trouble ? Pourquoi la mort vous fait-elle peur ? Ne puis-je rien 

pour vous contre la mort ? ç Je suis la r®surrection et la vie <é> En ç relevant è la jeune morte, J®sus 

montre que sa puissance divine est une puissance de vie. En subissant lui-même la mort sur la croix, 

il la vaincra et transformera la mort physique en un passage à une vie supérieure à la vie biologique, 

ce quôon appelle la r®surrection. Telle est notre foi, telle est notre esp®rance. 

Lecture du Credo et invocation au Dieu de lôexode, Madame Shirley Rowson (Eglise 

anglicane) ; au Dieu dôamour, Mgr Athanasios ; au Dieu de paix, pasteur Stefano Mercurio (Eglise 

vaudoise) ; au Dieu de gloire, p¯re Marius Piecyk, d®l®gu® dioc®sain ¨ lôîcum®nisme.  

Le Notre P¯re est r®cit® par le clerg® et lôassembl®e.  

La Bénédiction est donnée par les pasteurs, prêtres, Mgr Guy Casseron, chanoine de la 

cathédrale de Fréjus et Abba Athanasios.  

 

DRAVEIL (91)  Le 25 novembre 2017, Abba Marc, évêque-éparque de Paris et du Nord de la 

Fance, a ®t® intronis® en lô®glise de la Sainte Vierge et de lôArchange Rapha±l par les m®tropolites 

Athanasios (France), Tadros (Port-Saïd), Wissa (Baliana) et évêques Antonio (Milan, successeur du 

regretté métropolite Kyrillos), Barnaba (Turin et Rome), Botros (Le Caire « Patmos »), Giovanni 



(Pays de lôEurope de lôEst) et Roufaµl (secr®taire du saint synode, le Caire). Abba Marc a invité Abba 

Athanasios à célébrer la liturgie, le 10 février, assisté des pères Angélos (Ris-Orangis), Joseph 

(Nogent sur Marne) et Roland (Dijon) et des diacres Ephrem-François, Jean-Paul-Guy et Pacôme-

Patrick. 

 

BELGIQUE  Le 17 février Abba Athanasios inaugure lô®glise de lôArchange Michel ¨ Evere 

Bruxelles au cours de la liturgie, assisté du hiéromoine Aghabios el Abba Bola.  

Le 18 f®vrier, Abba Athanasios c®l¯bre la liturgie en lô®glise de la Sainte Vierge et des douze 

Apôtres à Louvain, assist® de p¯re Aghabios. LôEglise en Belgique a ®t® institu®e par feu le 

m®tropolite Abba Marcos qui lôa desservie de 1983 à 1994. 

 

BEAULIEU (14)  Le 25 f®vrier, Abba Athanasios c®l¯bre la liturgie en lôoratoire saint Michel 

et saint Bichoï assisté de père Jacques Deschamps, dont le courage face à la maladie et la spiritualité 

toujours en ®veil font lôadmiration de tous.  

 

SARCELLES (95) : Les 4 février et 4 mars, Abba Athanasios a célébré la liturgie en lô®glise 

saint Athanase et saint Cyrille VI assist® de p¯re Bichoµ Sorial qui veille jour apr¯s jour ¨ lôach¯vement 

de la nouvelle ®glise : maison dôhabitation, salles de réunions (catéchèse et chant), baptistère, 

biblioth¯que et parking ç pr°ts ¨ lôusage è 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



  



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.eglise-copte-orthodoxe-de-france.fr 

 

 

 

 

  

ERMITAGE SAINT-MARC FONTANIEU 

83200 LE-REVEST-LES-EAUX 

Chemin de la Chapelle Copte 

Tél. : 04.94.98.95.60 

DIVINES LITURGIES à 10 heures 

Abba ATHANASIOS 

Dimanches 14, 21 et 28 Janvier, 11, 18 et 25 mars 

et 1er avril Rameaux 

Paroisse Saint ATHANASE 

43, avenue du 8 mai 1945 

95200 ï SARCELLES 

Tel. : 01.43.00.96.95 

DIVINES LITURGIES à 9 heures 

Père BICHOÏ SORIAL 

tous les Dimanches 

Abba ATHANASIOS Dimanches 4 février et 4 

mars, Samedi 7 avril à 19h nuit de Pâques 

HORAIRES 

ORATOIRE St MICHEL et St BICHOÏ 

LE BOURG 

14350 BEAULIEU 

Tel. : 02.31.66.91.99 

DIVINES LITURGIES à 10 heures 

Abba ATHANASIOS et Père JACQUES 

Dimanche 25 février 

ACCUEIL St PAUL              ORS 

22, rue de lôAbb® Derry 

92130 ISSY-LES-MOULINEAUX  

Tel. : 01.46.42.66.30 

ASSEMBLEE GENERALE 

De 16 à 18 heures 30 

Samedi 10 février 

De 9 à 12 heures 

Dimanche 11 février  

EGLISE SAINTE VIERGE MARIE ET DE 

LôARCHANGE RAPHAćL 

1895, Bd Henri Barbusse 

91210 DRAVEIL 

Pr®c®d®e de lôoffice de lôoblation de lôencens, 

DIVINE LITURGIE à 10 heures 

Abba ATHANASIOS et Abba MARC 

Samedi 10 février 



 


